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Equipe de rédaction N°1 : Sabine, Florian, Alexandre F, Sidonie, Théophile, Arthur  et le CM2A.  

Un crustacé complice ? 
      Cet après-midi, on préparait la dictée dans un 
silence inhabituel. Puis tout à coup quelques élè-
ves ont crié de panique car le crabe vert de l’a-
quarium s’était échappé. Toute la classe s’est 
précipitée vers lui et, à la grande  « joie » du maî-
tre, nous nous sommes dirigés vers la sortie en 
douce. Mais nous avons été rattrapés au dernier 
moment car il avait appelé la sécurité. Une fois 
de plus, on a raté notre tentative. Mais la prochai-
ne sera la bonne !!! Nous ne vous dirons pas 
combien de moules écrasées nous a coûté la 
complicité de ce sympathique crustacé ! 

Paludier : un dur métier mais très 

utile ! 
   Hier on a fait une journée excursion et on est allé à la ren-
contre des paludiers avec Odile la paludière qui nous a expli-
qués le fonctionnement des marais salants. En classe on a ap-
pris que l’exploitation du sel à Guérande date du 9ème siècle. 
On a appris également que la fortune de Guérande vient de son 
sel d’où son nom « Guén-Ran » qui signifie : pays blanc. 
Les paludiers ce sont de grands travailleurs et des récolteurs de 
sel. Les journées sont longues, de  5 h du matin en faisant une 
pause à midi et ils reprennent le travail jusqu’au coucher du so-
leil. Un œillet apporte jusqu'à 3 à 5  kg de fleur de sel et de 50 à 
70 kg de gros sel. Le métier de paludier, en été, pendant 2 à 3 
mois consiste à récolter le sel.  
   Pendant le reste de l’année, ils doivent entretenir la saline  
dont ils s’occupent, en remettant de l’argile sur les ponts et sur 
les fonds des œillets, des fards etc... Il faut aussi nettoyer l’étier. 
Sauf quand il fait trop froid. Pour étaler l’argile sur les ponts ils 
se servent d’une « lasse » dont le manche mesure cinq mètres 
de long. Il faut être costaud !  
   Pour permettre l’évaporation de l’eau, il faut que celle-ci fasse 
un circuit le plus long possible. L’eau de la mer rentre dans l’é-
tier et à marée haute, on ouvre la trappe de la vasière. L’eau 
reste emprisonnée dans la vasière puis elle entre dans la saline 
et va faire le tour des fards pendant plusieurs jours. Après le sel 
entre dans les œillets où les paludiers le ramassent. La fleur de 
sel se constitue vers 16 heures. Pas de temps à perdre !  

Un matin en sursaut ! 
     Vers six heures et demi du matin l’alar-
me s’est déclenchée dans le bâtiment de la 
Flore. Tous les garçons et les filles sont sor-
tis dehors en courant.  
   La maîtresse et Benoît nous ont rejoints. 
Rabah est arrivé, il est allé dans les cham-
bres pour voir ce qui se passait. 
   Pouvez-vous nous aider à résoudre cette 
énigme? 
   1 : Un incendie s’est déclenché. 
   2 : Un enfant curieux a appuyé sur l’alar-
me. 
   3 : Il faisait trop chaud dans le bâtiment. 
   4 : Rabah voulait nous faire un exercice. 
 
   Répondez-nous sur notre adresse mail.   

Encore un complot démasqué à temps! 
   Aujourd’hui grâce aux espions du maître, on a découvert une 
société secrète. Ce ne sont pas les « Chiche-Capons » comme 
dans le film, « Les disparus de Saint Agil », mais les «La Haie » 
car l’endroit où ils se réunissent c’est derrière  une haie où il est 
interdit d’aller …  Membres de « la haie » : Gigi, Nana et Lala. 
On ne vous dira pas ce que préparaient ces petites conspiratri-
ces, car cela fait froid dans le dos ! 
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